
Après les festivités et les embrassades, on est vite ramenés en ce début d’année

aux réalités, tant la perception que nous avons de notre environnement, pris au sens

large, pèse déjà sur nos consciences. Depuis la vague de fond du Covid et la

submersion de notre quotidien par l’intelligence artificielle, notre monde est à la merci

de menaces que l’ambition du pouvoir hégémonique des supergrands ne fait

qu’exacerber. Les analyses de plus d’un politologue font état de dangers tels que

tous les équilibres qui ont tenu, tant bien que mal, depuis la fin de la Seconde guerre

mondiale sont en passe d’être balayés. La résurgence de grands empires semble

inéluctable et les observateurs qui en décryptent les signaux en voient déjà les

prémisses. Assistons-nous à des velléités que le concert des Nations réussira à

juguler ? On peut en douter, car les forces en présence reposent sur une idéologie

suprémaciste et les épaules d’un seul homme fantasque qui est aussi à l’heure

actuelle le plus puissant du monde. En réalité, son foyer se trouve du côté de la

Silicon Valley, où les chercheurs des Big Tech (les grandes entreprises américaines

du numérique) sont à la manœuvre avec leurs machines hyper puissantes depuis

qu’ils se sont accordés pour lui donner les moyens d’y parvenir. Il se dit qu’ils en

seront les premiers bénéficiaires en agissant de concert pour étendre ce pouvoir de

domination qu’ils entendent faire valoir, un jour, sur la totalité de l’ancien monde libre.

Leur grand dessein serait de soumettre les régimes politiques en place, sans

violence, en contrôlant tous les flux financiers au moyen de monnaies virtuelles

(bitcoin et autres cryptomonnaies) sur lesquelles les États n’auront plus aucun
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moyen d’agir. D’aucuns pensent que leurs rouages seront infestés d’agents qui

veilleront au bon fonctionnement du système et seules les tâches que les machines

robotisées ne pourront effectuer occuperont les hommes et les femmes qui y seront

affectés. La conséquence en serait que la plupart n’aurait plus besoin de travailler ;

on occuperait leur temps libéré avec des drogues, des jeux, des sports et des

spectacles qui comme autrefois à Rome avaient précédé la chute de son Empire !

Mais l’affaire ne se résume pas à ce scénario singulier, on voit bien que se prépare

un combat binaire avec la Chine qui contrôle pour partie le monde avec ses réserves

de terres rares et la population à sa merci (enregistrement des faits et gestes de tous

ses habitants). On peut penser que sa forme de totalitarisme sera encore plus

sévère et plus verticale que l’américain, en l’absence de tout semblant démocratique,

mais qu’à terme, il sera victorieusement combattu par celui qui siégera à la Maison

Blanche. Pour ses tenants les plus visionnaires, il sera alors temps de dupliquer ce

modèle dans l’espace, sur Mars ou ailleurs, sans avoir de comptes à rendre à

personne. À leurs yeux, la boucle sera bouclée et, de la voie imaginée par George

Orwell dans 1984, on retiendra la neutralisation généralisée des esprits et leur

soumission à un système totalitaire, tel qu’énoncé deux ans plus tard par Hannah

Arendt (1951), devenues la version accomplie de la dictature idéologique qui aura

triomphé. Pour preuve assurent des politologues que le processus se met en

marche, le constat que plusieurs entreprises américaines de la tech s’ouvrent à

présent au secteur de la défense et de la sécurité, encouragées par la politique

prônée par le pouvoir en place à Washington. L’intelligence artificielle embarquée -

des drones aux fusées, en passant par les terminaux Starlink et les satellites -

apporte l’assurance de les rendre encore plus performants pour contrer la Chine. Si

ce scénario à deux combattants dramatique devait se confirmer, quid de l’Europe

(jusqu’il y a peu) trop confiante en raison de l’assurance que lui apportait la

dissuasion nucléaire ? Elle pourrait, sur son strapontin, espérer se maintenir en

équilibre un certain temps, en nouant des alliances avec l’Afrique, l’Inde ou quelques

autres, et en jouant le non-alignement comme l’avait fait De Gaulle pour la France au

temps de la décolonisation et de la guerre froide. Ce serait sans doute le combat à

mener, certes très inégal, mais au nom de nos valeurs et principes démocratiques, il

va falloir que les forces vives de la Nation se préparent à les défendre au nom de

notre Histoire qui ne pourra pas non plus être laissée au gré des autocrates pour la

réécrire au moyen de l’intelligence artificielle. On ne peut pas croire que les tenants

du monde libre d’aujourd’hui, malgré toutes ses imperfections et ses inégalités, ne

puissent réussir à contrecarrer ces projets funestes. Les prises de conscience sont

déjà en place dans la tête des nouvelles générations et se vérifient dans leur

comportement et leurs actes pour freiner le réchauffement de la planète (mégafeux,

érosion, pluies diluviennes). Ils s’investissent dans les énergies nouvelles, la

protection de la nature et de l’environnement, celle des ressources en eau en

danger, etc.). Cet engagement fait que le scénario évoqué ci-dessus n’est pas

inéluctable et va de pair avec la défense de nos institutions républicaines, garantes

de nos droits et de nos devoirs, qui sera l’autre combat majeur à mener. On peut le

croire, car notre pays a su maintes fois montrer sa détermination par le passé. C’est

d’ailleurs un frémissement du même ordre qui est perçu chez un nombre croissant

d’électeurs américains désireux de freiner, sinon de stopper, le scénario pervers en



cours. Un nombre croissant de démocrates s’apprête, lors des élections de mi-

mandat de novembre prochain, à chasser celui qui orchestre sa mise en œuvre, en

collusion avec les géants de la tech. Un revirement qui pourrait permettre de

retrouver la vertu des grands principes démocratiques adoptés par les fondateurs

des États-Unis, en ravivant les garde-fous éthiques stricts qu’avec Montesquieu nous

leur avons donnés.                 

Croisons les doigts !                      

                                                                                                                               

JMB

DEVINEZ …

Où se trouvait cet établissement de bord de plage ? Vous avez l’impression qu’il

s’agit d’un hôtel ? Vous avez raison, mais lequel ? Au mois de décembre, c’est à

nouveau Jean Fribourg de La Teste de Buch qui a donné la bonne réponse en

reconnaissant une photo aérienne de l’ancien restaurant Chez Hortense près de la

pointe du Cap Ferret. On pouvait y entrevoir la voiture de voyageurs tractée par des

chevaux (ancêtre du petit train) qui reliait déjà le Bassin à la plage de l’Horizon sur

l’Océan. Vives félicitations et meilleurs vœux à lui pour persévérer dans le succès en

2026 !

    

Merci de continuer à envoyer vos réponses à notre adresse

societe-historique@shaapb.fr 

mailto:societe-historique@shaapb.fr


AGENDA du mois de Janvier

Arcachon

Nous vous attendons aux permanences qui seront assurées au MA.AT, 22 boulevard

du Général Leclerc, à notre siège situé au 2
e 

étage du bâtiment, les mercredis 7,

14, 21 et 28 janvier de 14h30 à 17h.

- Après envoi fin décembre des convocations aux adhérents à notre Assemblée

Générale du 25  janvier, finalisation de sa préparation (procurations de vote, nombre

de repas, contacts divers, renouvellement des adhésions pour 2026, etc.) tout au

long du mois.

 

 - 29 janvier – Envoi aux adhérents du Bulletin 207 daté de Février 2026.

Andernos les Bains

Dimanche 25   - Assemblée Générale de la SHAAPB, salle du Broustic, à

10h, suivie d’une conférence, d’un repas et d’une promenade, après-déjeuner, vers

le Jalon de l’Histoire d’Andernos au bord du Bassin, face aux vestiges gallo-romains.

ON EN PARLE

TVBA.fr, le média 100% Bassin d’Arcachon a consacré en décembre 3 petites

vidéos à la présentation de notre ouvrage HISTOIRE MARITIME du BASSIN

d’ARCACHON. Ces courtes évocations de 30 secondes, illustrent avec humour et

talent les noms que portent trois lieux parmi les près de 400 recensés par l’auteur.

Allez les regarder sur le site TVBA.fr, ils sont en lien et s’intitulent : La légende de

Madonna sur le Bassin, La dispute et Mouille-Coudes. Vous ne résisterez pas,

pour ce dernier, à vous exercer à un petit jeu et à le proposer autour de vous !     Un

grand merci à leurs auteurs et en premier à Fanny Colleu Peyrazat.

       

Des vœux tous particuliers à ceux qui sont de fidèles lecteurs de cette Lettre

mensuelle, je les en remercie vivement et leur souhaite à eux et à tous ceux qui leur

sont chers :

UNE EXCELLENTE ANNÉE 2026 avec BONHEUR et SANTÉ en espérant aussi

la PAIX !

SHAAPB
MA.AT, 22 boulevard du Général Leclerc,
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